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Cette déclaration est du
président du Bloc démo-
cratique chrétien (BDC),
Guy Christian Mavioga, lors
d'un entretien avec la
presse, hier, au siège dudit
parti. Cet acteur politique
de la majorité républicaine
et sociale pour l'émer-
gence a également
abordé d'autres questions.

«LE BDC estime que, plus que
par le passé, le président de la
République, Ali Bongo On-
dimba, a besoin d'être entouré
des collaborateurs loyaux et fi-
dèles qui s'approprient ses
idéaux, plutôt que ceux qui
font tout pour l'induire en er-
reur en sabotant son action».Tel est l'essentiel de la décla-ration faite, hier, devant lapresse, au siège de  son partipolitique, le président du Blocdémocratique chrétien(BDC), Guy Christian Ma-vioga, par ailleurs porte-pa-role de la Majoritérépublicaine et sociale pourl'émergence.C'est un avis qui, selon l'opi-nion nationale, semble ne pastrop s'éloigner de celui du se-
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crétaire général du Parti dé-mocratique gabonais (PDG),Faustin Boukoubi, sur lachaîne de télévision publique''Gabon Télévision'', mardi, aulendemain d'une sortie mé-diatique de certains membresdu gouvernement, par ailleurscadres de la formation poli-tique dont il a la charge. ''Le
PDG a plusieurs cadres et plu-
sieurs catégories de cadres : il
y en a qui sont plus disciplinés
que d'autres et il y en a qui
agissent en fonction de leurs
propres intérêts'', avait sou-tenu, pour sa part, le respon-sable du parti au pouvoir.Le président du BDC a égale-ment déploré «l'attitude irres-
ponsable de certains
compatriotes qui s'illustrent
négativement par la diffusion
des informations erronées sur
la situation du pays, alors
qu'au regard de notre Loi fon-
damentale, la prochaine élec-
tion présidentielle est prévue
pour l'année 2023. Sauf en cas
de force majeure». De ce fait, ila interpellé «tous les faucons
des deux camps (opposi-
tion/majorité) à se ressaisir
pour privilégier l'intérêt supé-
rieur de la nation». Car, veutcroire Guy Christian Mavioga,
«la paix n'a pas de prix» et quele silence est d'or, commenous l'enseigne la sagesse uni-

verselle. «Que l'on ne soit pas
d'accord les uns avec les autres
est admissible mais, nous de-
vons tous cultiver le compro-
mis de la paix et le respect de
l'autre», estime le porte-pa-role du camp présidentiel.Sur un tout autre plan, le pré-sident du BDC a profité del'occasion pour réitérer sonappel au gouvernement quantau retour au fondamentauxen ce qui concerne les régiesfinancières à l'instar desdouanes, des impôts et deshydrocarbures, pour une re-lance économique ''efficace et
efficiente''. C'est pourquoi, il a invité lePremier ministre EmmanuelIssoze Ngondet et son équipeà concentrer leurs efforts surla recherche des solutionsidoines aux problèmes del’Éducation nationale, plutôtque de «privilégier l'organisa-
tion des Conseils des ministres
délocalisés comme le suggére-
raient certaines personnes».D'autant que, conclut M. Ma-vioga, même si cette initiativea le mérite de permettre auxmembres du gouvernementde vivre pendant quelquesjours à l'intérieur du pays, iln'en demeure pas moins quec'est une entreprise coûteusealors qu'il y a encore des défisà relever.

Le secrétaire général de l'Or-
ganisation des pays exporta-
teurs du pétrole (Opep) a
échangé avec le chef de
l'Etat, au cours de l'audience
que ce dernier lui a accordée
au palais de la présidence de
la République.

EN visite de travail au Gabondepuis le 30 juillet dernier, le

secrétaire général de l'Orga-nisation des pays exporta-teurs du pétrole (Opep), a étéreçu en audience, hier, par lechef de l'Etat Ali Bongo On-dimba. Cette rencontre à la-quelle ont assisté le ministredu Pétrole et des Hydrocar-bures, Pascal Houangni Am-bouroue, et plusieurscollaborateurs du chef del'Etat, a eu lieu au palais de laprésidence de la République.L'entretien entre le numéroun gabonais et son hôte, - le

premier du genre depuis quenotre pays a réintégré l'Opepl'année dernière après 22 ansd'absence -, a essentiellementporté sur la coopérationentre l'Opep et le Gabon. Celaau moment où la vente du pé-trole connaît des variationsqui ont affecté considérable-ment les économies de plu-sieurs pays pétroliers commele Gabon. C'était donc l'occa-sion pour M. Barkindod'aborder avec le présidentde la République la stratégie

Mohammed Barkindo hôte d'Ali Bongo Ondimba
Coopération Gabon-Opep
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de l'Opep pour faire face àcette conjoncture...Il faut souligner que cetéchange fait suite à la séancede travail entre la délégationde l'Opep et le ministre desHydrocarbures, la veille. "Il
était question pour le Gabon, a
dit le ministre Houangni Am-
bouroue, de montrer la photo-
graphie générale du secteur
pétrolier gabonais, mais aussi
et surtout de lui présenter la
nouvelle stratégie de redé-
ploiement adoptée par le gou-
vernement gabonais, qui va de
2017 à 2022." Et d'ajouter :
"Le Gabon va désormais tra-
vailler sur quatre axes d'orien-
tation : la performance, la
bonne gouvernance, l'éthique
et, bien évidemment, les
bonnes pratiques de gestion.

Une stratégie qui cadre aussi
avec la nouvelle aspiration de
l'Opep".Rappelons aussi que Moham-med Barkindo s'est réjoui dela séance de travail avec lemembre du gouvernement.Séance qu'il a d'ailleurs quali-fiée d'"amicale et conviviale".Non sans se satisfaire du re-tour du Gabon au sein de l'Or-ganisation des paysexportateurs du pétrole. "Le
Gabon, dira-t-il, a une posture
stratégique au sein de cette or-
ganisation, il était nécessaire
qu'il revienne à nouveau. Et
grâce au leadership de ses di-
rigeants, il est de retour et nous
sommes tous satisfaits." Et leSG de l'Opep de poursuivre :
"Il est donc important que
nous puissions tous désormais

travailler pour relancer le sec-
teur pétrolier et surtout que les
nouveaux axes d'orientation
de l'Opep convergent avec
ceux du Gabon".A noter également que lors desa rencontre avec les respon-sables de Gabon Oil Company(GOC), mardi, au siège de la-dite entreprise, MohammedBarkindo a déclaré : "Le
Gabon dispose d'un énorme
potentiel, en plus de bons pro-
jets en matière d'hydrocar-
bures. Maintenant, il ne reste
que la mise en pratique de ces
projets. Et c'est à ce niveau que
nous souhaiterions intervenir".Sans doute que lors de sonentretien avec le président AliBongo Ondimba, hier, le SG del'Opep, est revenu sur toutesces questions.

Le SG de l'Opep remettant l'insigne de son
organisation au chef de l'Etat.
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Une phase de l'audience.
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Poignée de main entre le président Ali
Bongo Ondimba et Mohammed Bar-

kindo, peu avant leur entretien.
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Le président du BDC,
Guy Christian Mavioga

s'entretenant...
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